
La	Pastorale	du	Tourisme,	en	lien	avec	la	Pastorale	Sacramentelle	et	Liturgique
vous	propose	de	participer	à	un	challenge	de	8	semaines,	dans	l'esprit	de	notre

Synode	diocésain,	réfléchir	à	la	mise	en	valeur	des	baptistères	dans	nos
églises.	

	
Partons	dès	maintenant	pour	l'étape	numéro	3.

Recevoir	le	baptême	signifie	être	en	mesure	d'écouter	la	Parole	de	Dieu.
La	guérison	du	sourd	muet	par	Jésus	montre	son	désir	que	s'établissent	des
relations	entre	les	êtres	et	avec	Dieu.
Tous	nos	sens	sont	appelés	à	ses	relations.
Dans	le	baptême,	c'est	le	mystère	entier	de	la	vie	humaine	qui	est	représenté.

Baptistère	de	Notre-Dame
à	Lorris

Certaines	églises	sont	construites	sur	des	sources	où	l'eau	ne	cesse	de	couler

Le	saviez-vous?	



(église	de	Hell-Bourg	à	la	Réunion).	C'est	l'origine	du	nom	fonts	baptismaux,
avec	un	t,	de	fontaine.	Dans	les	premiers	temps	de	l'ère	chrétienne,	les
baptistères	étaient	situés	à	l'extérieur	des	églises	et	les	adultes	qui
demandaient	à	être	baptisés	étaient	plongés	(baptizein	en	grec)	entièrement
dans	une	piscine	baptismale,	parfois	cruciforme	ou	octogonale	(Aix-en-
Provence).

Le	geste	de	la	semaine	est	:	mettre	des	fleurs	fraiches
	
Souvent	de	pierre,	comment	un	baptistère	peut-il	suggérer	la	vie	qui	se	déploie
si	ce	n'est	pas	par	des	végétaux?	Selon	la	saison,	des	fleurs	ou	une	plante	au
port	retombant	suggèreront	cette	vitalité	de	l'eau.	Il	existe	des	plantes	peu
exigeantes	en	lumière	et	en	chaleur	qui	pourront	faire	l'affaire.	

Rendez-vous	mercredi	prochain	pour	la	4e	étape	!
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